
 

 

 

 

Inauguration du Foyer de Jeunes Travailleurs. 

Jeudi 30 juin 2011. 

 

 C’est un serpent de mer qui occupe les esprits et motive des 

réunions depuis une trentaine d’années qui vient de ressortir pour se 

transformer en une belle réalité. Nous sommes quelques uns  à avoir du 

mal à le croire et pourtant le Foyer des Jeunes Travailleurs est bien là, 

pour le plus grand plaisir de ses gestionnaires et de ses premiers 

utilisateurs. 

 Je ne vais pas vous parler des projets précédents, qui n’ont jamais 

vu le jour, mais je vous propose de faire rapidement l’historique de celui 

qui aboutit enfin aujourd’hui. Il nous faut remonter au début des années 

2000 et je me souviens qu’à l’initiative de l’association Relais Jeunes 

Familles, présidée alors par Cédric BOURNIQUEL et composée 

essentiellement de travailleurs sociaux, se tenaient en 2002 et 2003 des 

réunions, le plus souvent au 35, pour évoquer la problématique posée par 

le logement autonome des jeunes. Plusieurs pistes étaient évoquées parmi 

lesquelles la création d’un CLAJ, la cohabitation intergénérationnelle et la 

construction d’un Foyer de Jeunes Travailleurs. A propos de FJT il faut dire 

qu’il y avait urgence car les Pyrénées Orientales étaient l’un des très rares 

départements en France à ne pas en posséder alors que nos voisins de 

l’Aude, par exemple, en comptaient déjà trois. 

 L’idée de réaliser une structure avance lentement sans que les 

autres pistes soient abandonnées mais il manque un porteur de projet 

susceptible de fédérer les partenaires potentiels. Au printemps 2004, la 

Fédération des Œuvres Laïques, mouvement d’Education Populaire que j’ai 

l’honneur de présider se porte, par ma voix, candidate à ce rôle. Il faut 

dire que notre association, antenne départementale de la Ligue de 

l’Enseignement qui a été créée il y a 145 ans par Jean MACE, est connue 

et reconnue localement. Son secteur sportif scolaire, l’USEP anime au plan 

pédagogique et coordonne les rencontres sportives des écoles maternelles 
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et élémentaires publiques. Son service multi-sport hors temps scolaire, 

l’UFOLEP organise des rencontres pour enfants, adolescents et adultes 

dans 18 disciplines sportives différentes tout au long de l’année. Son 

service culturel propose, entre autres, quantité de spectacles vivants pour 

tous les publics dans tout le département. Son secteur vacances gère des 

séjours scolaires, des vacances familiales mais surtout des Centres de 

Loisirs Sans Hébergement et mène de nombreuses actions dans le 

domaine du périscolaire. Enfin son Secteur Jeunesse accompagne les 

Juniors Associations, agit tout au long de l’année en direction des points 

d’Information Jeunesse, accueille et forme des jeunes dans le cadre du 

service civique… 

  

Ce qui nous a intéressés dès le départ dans la gestion de ce que 

nous appelons aussi la Résidence Habitat Jeunes, ça n’est pas le côté 

hôtelier de la chose mais bien l’aspect éducatif, car l’Education c’est notre 

raison d’être. Notre volonté n’est pas seulement de loger ces jeunes ; 

nous voulons les accompagner progressivement vers l’autonomie. Leur 

séjour chez nous doit être conçu comme une étape entre la vie avec leurs 

parents et leur statut d’adultes responsables appelés à fonder une famille. 

Faire vivre cette résidence n’est pas une activité nouvelle pour nous ; 

vous venez d’avoir un rapide aperçu de nos activités lorsque je citais nos 

services, et bien nous pouvons dire que le FJT se situe au carrefour de 

toutes nos actions qui tendent toutes à aider l’individu et le citoyen à se 

construire.  

 La naissance officielle du projet a lieu le 19 octobre 2004 lorsque le 

préfet nous accorde une audience à laquelle il convoque les Directeurs 

Départementaux de l’Equipement et des Affaires Sanitaires et Sociales. Il 

reconnaît nos compétences et notre rayonnement départemental et 

remarque le très faible endettement de notre association. Le lancement 

d’une étude de faisabilité financée à 50% par l’état est décidé et notre 

Fédération est confortée dans son rôle de porteur de projet. 

 Puis viennent la conduite de l’étude, l’aide et les conseils de l’Union 

Régionale des FJT, aujourd’hui rebaptisée URHAJ, la visite d’un FJT chez 

nos voisins et amis de la FAOL, dans l’Aude, la désignation de l’Office 

Public de l’Habitat Perpignan Méditerranée comme maître d’ouvrage, la 

recherche de partenaires institutionnels dont la plupart s’associent 

rapidement à l’entreprise et un grand déploiement d’énergie pour 

convaincre autour de nous, pour faire admettre l’impérieuse nécessité de 

la réussite du projet. 



 L’arrivée de Joël ROITG au Secrétariat Général de notre Fédération 

en septembre 2005 a été déterminante car sa ténacité, son sérieux et son 

grand investissement personnel viendront à bout de tous les obstacles qui 

ne manqueront pas de se présenter tout au long du parcours. Le groupe 

de pilotage constitué de représentants des organismes partenaires dès le 

lancement de l’opération a joué un très grand rôle en soutien de Joël et a 

apporté une aide précieuse et de nombreux conseils. Sans ce groupe 

soudé et déterminé, composé de personnes compétentes et motivées le 

projet n’aurait pu aboutir. 

 Ces six années ont été très riches en réunions, rencontres, 

argumentation auprès des partenaires institutionnels car même lorsque 

l’accord de principe est obtenu il faut parvenir à un engagement financier 

précisément chiffré. Pendant cette période il y a eu le très sérieux examen 

constitué par le passage obligé  en Commission régionale (CROSMS) afin 

d’obtenir l’habilitation des Affaires Sanitaires et Sociales. Sans ce feu vert 

ramené de Montpellier notre projet aurait été stoppé net. Il y a eu aussi 

les négociations avec le maître d’ouvrage, avec le cabinet d’architecture, 

les entreprises retenues pour assurer les travaux ; il y a eu la pose de la 

première pierre qui a bien failli s’envoler tant la tramontane était violente 

ce jour là. Enfin il y a eu le travail des artisans parmi lesquels l’entreprise 

FONDEVILLE, chargée du gros-œuvre qui a rendu une copie de grande 

qualité tout en respectant scrupuleusement les délais. Il y a eu les visites 

de chantier et les discussions sur les finitions et sur les différences entre le 

prévu, l’espéré et le réalisé. 

 Joël pouvait partir en retraite l’esprit serein lors de la dernière 

rentrée scolaire car le bébé était bien formé et son arrivée s’annonçait 

pour bientôt. Nous désignions alors Patrick MARCEL, son successeur au 

Secrétariat Général de notre Fédération et Hervé MASSE, le futur 

Directeur du FJT pour conclure et préparer la naissance. Encore quelques 

réunions, quelques négociations avec l’Office,  et déjà on achetait le 

mobilier, on embauchait le personnel et on procédait à la remise des clefs. 

Mi décembre nous prenions possession du bâtiment et début février nous 

accueillions les premiers locataires. Sur le coup nous avons eu du mal à le 

croire : nous y étions parvenus !!! Dès le deuxième mois les appartements 

sont tous occupés et il a fallu prendre en compte les nombreuses 

demandes et constituer une liste d’attente. En plus du plaisir d’avoir vu 

aboutir enfin le projet nous avons la preuve que cette réalisation était une 

absolue nécessité, qu’elle répondait à une attente réelle  et que nous 

avions eu bien raison de nous entêter à la mener à son terme. 



 Je profite d’ailleurs de l’occasion pour vous dire que notre 

département a de toute évidence besoin d’une deuxième résidence de ce 

type et que nous sommes volontiers candidats pour porter le nouveau  

projet. 

 C’est avec une très grande fierté que nous mesurons le chemin 

parcouru et que nous évaluons la très haute importance de ce moment -

oui celui que nous sommes en train de vivre à l’instant- dans la vie de 

notre Fédération. Alors nous pensons naturellement aux 75 salariés qui 

travaillent actuellement pour notre entreprise ; nous pensons aussi aux 

anciens militants laïques qui ont bâti notre Fédération et qui nous ont livré 

un patrimoine que nous avons su faire prospérer. 

 Prenant le risque d’en oublier je vais vous citer ceux d’entre eux, 

aujourd’hui disparus qui, à mes yeux, ont joué un grand rôle dans le 

développement de nos activités et la promotion de nos idées, de nos 

valeurs depuis la fin de la deuxième guerre mondiale. 

 Je suis certain que François REVERTE, Pierre RUL, Jules PICAMAL, 

Maurice TESTUD, Roger SIDOU, Maurice SANSON, Jean Paul BARBOTEU, 

Jean MARC… ou encore René GRANGE qui nous a quittés beaucoup trop 

jeune en ce début d’année seraient fiers de voir que notre Fédération se 

dote d’un nouveau service, d’un outil qui va encore servir à l’Education 

des jeunes. 

 Toutes ces personnes, et bien entendu d’autres, que je n’ai pas 

citées, mériteraient que nous les honorions pour services  rendus à la 

cause laïque. Nous avons décidé d’en choisir une qui serait de nature à les 

représenter toutes par son engagement : il s’agit de Roger SIDOU. 

 Roger a été nommé instituteur pendant la dernière guerre, ensuite 

il a été professeur de mathématiques à Ille sur Têt puis au Collège de la 

GARRIGOLE, tout près d’ici, et il a vécu dans ce quartier, rue Raoul GOT 

où réside encore son épouse Marie-Thérèse que nous appelons 

affectueusement Mimi et qui est aujourd’hui parmi nous entourée de toute 

sa famille. Parallèlement à sa carrière d’enseignant puis pendant sa 

retraite, Roger a été trésorier bénévole  de notre fédération 

départementale de 1949 à 2001 soit pendant 52 ans !!! 

 Présent tous les matins en notre siège, Roger n’utilisait jamais de 

calculatrice ni, bien sûr, d’ordinateur car il préférait faire tout à l’ancienne 

et tracer à la main les preuves de toutes les opérations qu’il posait pour 

tenir à jour les comptes de sa Fédération. Roger était discret- mais il ne 

manquait pas d’humour et était capable de faire une petite colère si on le 



chatouillait un peu- il était aussi simple et modeste et n’aurait 

certainement pas donné son accord à ce que nous sommes en train de 

faire. Mais nous le faisons quand même car il était le modèle même du 

militant  qui donnait son temps et ses compétences sans compter, dans 

l’ombre, pour promouvoir des idées et des valeurs laïques qu’il avait faites 

siennes depuis fort longtemps. 

 J’ai plaisir à imaginer Roger entrant dans ce bâtiment et croisant 

tour à tour des jeunes partant au travail ou participant à un forum sur 

l’emploi, en observant d’autres affairés avec l’un des éducateurs à 

préparer un entretien d’embauche ou encore à rechercher un logement 

comme conclusion à leur cursus en notre compagnie. Je vois alors son 

large sourire éclairer son visage car il reconnaîtrait là la synthèse de ce 

pour quoi il a milité toute sa vie : la construction de l’individu et du 

citoyen. 

 Mais si nous avons l’occasion de rendre hommage à nos anciens, si 

nous sommes fiers de pouvoir compter un très bel outil de plus dans notre 

entreprise éducative nous le devons surtout à tous ceux qui nous ont aidé 

à y parvenir. Nous n’oublions pas que l’état a été le déclencheur de cette 

initiative et que les administrations de la Cohésion Sociale, de 

l’Equipement et des Affaires Sanitaires et Sociales nous ont toujours 

soutenus ; nous tenons également à remercier le Conseil Régional 

Languedoc Roussillon, la Caisse d’Allocations Familiales, la ville de 

Perpignan, le Conseil Général des Pyrénées Orientales, le Fonds de 

Solidarité Logement et la Communauté d’Agglomération  Perpignan 

Méditerranée qui nous ont accompagnés tout au long du parcours et qui 

ont apporté leur contribution financière. Merci donc aux institutions et aux 

élus mais aussi à tous ces techniciens et responsables de service qui ont 

voulu le FJT et qui ont œuvré à la réussite du projet. 

 A propos des institutions et des élus, encore un mot : nous les 

remercions pour l’impulsion qu’ils ont fournie jusqu’ici mais aussi pour leur 

participation au fonctionnement qu’ils ne vont pas manquer d’attribuer à 

cette structure afin d’assurer son avenir et de lui garder toute son 

efficacité. Nous remercions également par avance les organismes que 

nous allons solliciter, qui nous rejoindront et qui vont donc contribuer à 

nous permettre de rendre encore plus de services à notre jeunesse. 

 

 Puisque ce bâtiment est destiné aux jeunes, je voudrais, en 

conclusion, vous livrer quelques idées sur la jeunesse en général : La 



jeunesse c’est une partie de notre population qui est trop souvent décriée 

parce qu’elle fait parfois du bruit, qu’elle conteste et qu’elle a des 

habitudes, des modes et des comportements qui différent des nôtres. Et 

on a souvent tendance, pour la juger, à extrapoler à partir de quelques 

excès qui ne constituent que des cas isolés. Rappelons-nous, quand nous 

étions jeunes, nous dérangions aussi parfois et nous ne plaisions pas à 

tout le monde. Alors remarquons plutôt les qualités de ces jeunes, leur 

enthousiasme, leur engagement, leur savoir-faire et donnons leur, comme 

aujourd’hui, avec ce formidable outil, les moyens de s’épanouir, de 

s’éduquer, et de devenir de meilleurs dirigeants pour nos associations, nos 

administrations, nos institutions … que nous le sommes nous-mêmes ! 

Nous pourrons alors tous ensemble, partenaires de la Résidence Habitat 

Jeunes Roger SIDOU, dire que nous avons fait notre œuvre d’Education 

Populaire et contribué à ce que la vie de la cité soit meilleure pour tous ! 

 

Robert Garcia 

Président 


